
J l w H » w r i t saiirine. dans le poche 
M* * «an •vaavon, le pnqwt d« fifîtels 
• M qu'il venait 4e prendre tu Crédit 

ni l'emploierait il, cette somme ines 
Mdaeau hasard «ml? Il en placerai 
Urne; le reete servirait A son plaisir et i 
le m femme, A la réalisation de quelque 
•e fantaisie rentrant dans le chapitre 
•arda. Et uni d êtres — l'immense ma 

_. ,du moiai ilt pensât travailler, latter; 
- M pauvre cocker, «tarte par l'âge, TIC 
' d'en* telle sseJchaaee 1 Qeelle diéré-rence 

la destinée de ce vieux bonhomme et la 

tarée, mon brave ! Et gardes 
t w sois bien sur que voua navet p u 

fias* nocher la regarda, ahuri, anus 
-•e, balbutiant; 

Mail monsieur, nais monsieur... 
Piea sa donc, c'est de grand comr... 
paavre homme, écarquittant les ypnx^ 

- oa* jamais, tendit vers le billet 
nain tremblante. Toat A coup — 

l'eflet de la surprise ou oelui île la 
t — il devint ècarlale, puie brusqoe-

Ma pâle; les mou s'arrêtèrent dans sa 
s Mvra se tordit; le fouet lui échappa 

, J'ai donna les mille 
- aux pauvres. J'aurais mieux aimé que 
A lai . . . Non! sa malchance I a pour-
«qu'an bout ! . . . Et dire que c'eut peut 
ii qui l'ai tuél Le laisiatemanL.. 

Plutôt le so'eil, riposta l'ami 
11 «al certain qu'il iaie&it terriblement 

— Quand je donnerai mille francs de pour 
oi je le promets qu'il 

JACQUES NORMAND 

CHARITÉ chez les OISEAUX 

La thèse célèbre de Désertes : « L'aai-
possède pas d'iotelligmce, il n'a 

1 instinct », est uu peu vieillotte. 
,t il est difficile aujourd'hui de 
ir que l'animal n'a que de lins-
certains actes ne relèvent effec-

__J que d« l'instinct, combien en 
qui témoignent d'une rentable intel-
- . Les animaux font souvent preuve 

ftJsounement. M- Mi!ne-Edwards, de 
"e des sciences, directeur du Mu-

dont la compétence ne saurait être 
en suspicion, racontait dernièrement 

trente-cinquième réunion des natura-
du Muséum, une petite histoire d'oi-
qoi mérite, certes, d'être connue-

Raisonner pour soi, pour son bien, 
propre intérêt, dit M. Mïlne-

B est déjà se rapprocher de Hu
ée telle que la comprennent et 

t beaucoup d'entre nous ; mais 
ner pour le bien d'autrui, avoir le 
eut de la charité, de cette vertu que 

considérons comme la plus belle, la 
humaine et dont nous faisons volon 
notre apanage exclusif, n'est-ce pas 

Efeoee que les promoteurs de l'instinct 
n'accorderont jamais aux animaux 
Mrtant, cela existe et des faite posi 
ut permis de le constater t 

se rapporte à eux-mêmes ou à leur progé
niture, se manifeste surtout quand il 
s'agit de la construction du nid, de 
adaptation, de la protection et de t'édi 
tion des jeunes. On a même signalé des 
cas d'adoption entre espèces différentes : 
un rouge-gorge élevant une petite linotte 
abandonnée par ses parents, une femelle 
de perroquet gris donnant la becquée à de 
jeunes pinsons, puis à des fauvettes. On 

rit, à k rigueur, mettre ces actes sur 
compte o?une déviation de l'instinct 

maternel, bien qu'une part d'intelligence 
- gQJt oéceasaiie ; n a i s quelle explication 

jnnera-t-on d'un fait observé dernière
ment dans la ménagerie du Jardin des 
Plantes T L'observation de M. Milne-
Ed wards montre, clair comme le jour, que 
l'oiseau éprouve parfois un sentiment de 
compassion, de charité très raisonnée, 
qu'aucun de ses inatipf.fo ordinaires ne 
saurait faire prévoir. 

Dans une cage, nous dit M. Milne-
Kdwards, étaient enfermées deux de ces 
Timoleidés de la région himalayenne, 
nommées • Mésanges de Nankin » par 
Sonnerai et que les ornithologistes ap
pellent «Leiothrix lutea *. C'étaient deux 
femelles, vivant en bon accord. Vers la 
fin du mois de février, un cardinal gris, 
habitant la même volière, se prit de que
relle avec l'une de ces mésanges et, après 
lui avoir arraché bon nombre de plumes, 
il lui cassa la patte d'un coup de son bec 
puissant. La pauvre estropiée ne pouvait 
se tenir debout sur son perchoir ; elle se 
traînait péniblement à terre, grelottant de 
froid sous sa peau dénudée. «, 

8a compagne la prit en pitié : chaque 
iir, elle descendait prés de la blessée ; 

elle apportait des bruis de mousse et 
d'herbe pour lui en faire nn lit et adoucir 
à ses membres souffrants le contact du 
sol ; puis elle se mettait tout près de 
la malade, et, la couvrant de son aile, elle 
restait ainsi toute la nuit, malgré la gêne 
extrême d'une pareille position. Pendant 
une semaine tout entière, elle ae manqua 
jamais a sa mission de charité. Et lors
qu'elle eut vu mourir son amie, que 
tant de soins n'empêchèrent pas de suc
comber, elle devint triste, mangeant a 
peine, restant immobile dans un coin de 
sa cage, et bientôt elle mourut à son tour. 

— Eh bien V-quel estl'instinct, demande 
M. Mil ne-Edwards, qui peut conduire un 
petit oiseau a accomplir de pareils actes? 

n n'y en a pas. Là, tout est sentiment 

— Supplément 
«-— 

PAGES _P»ÀNTÀN 
A t T E L S 

Temples, Rites, Sacrifie?:?, etc. 

riles que la prudence dee pasteurs i 
depuis, selon les temps et les lieux, 

Cette horreur subsista chez eux pendant 
deux cent cinquante ans. 

Il est manifeste que. dans le temps où ili 
étaient confondus avec les Juifs, ils ne pou 
vaient obtenir la permission d'avoir de.' 
temples. Les Juifs, qui payaient très chère-

i leurs synagogues, - - -

Totand , qu'alors les chrt 

s tes ••msdMettea aatete, 
i le renard disait qne les raisins 

iers chrétiens 
.rdarent A m 

#les «i d'autels 
au vrai Dieu. 

La Providence, en faisant agir les causes 
secondes, voulut qu'ils bâtissent un lempli 
snaerbe dans Nteomédte, résidence de IVm-
pereur Diottlélioa, des qa'iia eurstit la protec
tion de ne nrine«. Ils on construisirent dans 
d'autres villes ; mais ils avaient en horreur 
les cierges, l'encens, l'eau lustrale, les habits 
pontificaux ; tout cet appareil imposant n'était 
alors A leurs veux on une marque Aistinclive 
du paganisme. Ils n adoptèrent ces usages que 
peu à peu sous Constantin et sous ses suooee-
seurs ; et ces usages ont souvent changé. 

Aujourd'hui, dans notre Occident les bonnei 
femmes qui entendent le dimanche une messe 
basse en latin, servie par un petit garçon, 
s'imaginent que ce rite a été observé de tout 
temps, qu'il n y en a jamais eu d'autre. 

Il n'y a peut-être pas aujourd'hui une seule 
cérémonie qui ait été en aatjpl du temps des 
apôtres. Le Saint-Esprit s'est toujours con
formé aux temps. 11 inspirait les premiers dis 
ciples dans un méchant galetas. Il commu
nique aujourd'hui ses inspirations dans 

Toat ronge, votre btear 

e de Rome, qu coûté deux cents 
liions, également divin dans le galetas et 

dans le superbe édifias de Jules II, de Léon X, 
de Paul 111 et de Sixte V. 

Guignol Judiciaire 

u DOUX ntn OE mcHouom 

Le président de la correctionnelle 
Colardot i s'expliquer sur l'acte de brutalité 
qu'il reproche i Mkhoudin. 

Le Plaignant. — Je dois dire an tribunal 
que je vais tous tes soirs lire le journal, pour 

enseigner sur le cours de la Bourse, au 
d café des Epineltes doni Michoodiii est uu habitué. 

M. le Président. — Arrivez au fait. 
Le Plaignant. — Le fait, le tait brutal, le 

oici. Le treiie du mots dernier, un vendredi 
_ arrive au café A mon heure ordinaire. Le 

Krevenu élait seul dans la salle, ayant devant 
li l'unique journal de l'éiabluseuieiit. 
Le Prévenu. — C'était mon droit. 
Le Plaignant. — Un quart d'heure, trois 

Î le Panama et le canal de Corinllte, e 
e demandais, avec l'anxiété d'un homme 

qui en a pour vingt-cinq mille franc* entre 
les deux Af'ltiriqiies, si l'annonce d» cette 

favorablement accueillie 
par la presse. 

M. le Président. — Parler noua de la scène 
de brutalité. 

Le Plaignant. — Je Tn'aperçois que cet 

l'épaule en lui disant : • Pardon 
*na série?, bien aimable de nie dire comment 
comporte le Panama. » 

Le Prévenu, haussant les êpautes. — Une 
question pareille à un horumu qui dort 1 Si ça 

i fait pas suer I 
Le Plaignant. — Sans me répondre un seul 

• flanquer un coap de pied. 

i plein... je ne sais comment dire, à cause 
des dames. 

M. le Président. — Le tribunal saisît. 
Le Plaignant. — Le coup do poing m't 

cassé deux dents. 
M. le Président. - Et le coup de pied ? 
Le Plaignant. — IJ ne m'en a pas cassé. 
>mme de juste, mais il m'a occasionné uu 
eu de la largeur d'une semelle. 
Le Prévenu. — Faudrait le prouver. 
Le Plaignant. — C'est facile. Un simple 

coup d'util- Aujourd liui il est tout rouge. 

arquer fa place do coup 
un peintre décorateur du quartier. J'ai sa 
ure acquittée dans ma poche. 
i Prévenu. — Mince de précaution ( < 
. le Président, au plaignant. — Allés* 

Le Plaignant. — Si 

de la salle. (A Âiufumdin.l 
Prévenu, le tribunal maintenant attend 
•xphYations. 

Le Prévenu. — Eh bien, voi lât . . . J' 
train de sommeiller et de faire le plus beau 

Je r 

de faire écrémer 
au four du Papa la 

Chaise, je voyais guillotiner mon gueux de 

» 4 | | 
•rasent et à venir, en expiation dot tort 
Il «tait susceptible envers ma paraonoo. 

Le Plaignant. — Cet homme a des 
qui me fout frémir f 

Le Prévenu. — J'étais heureux comi 
roi et lier comme un pape en ebaoasattes, 
lorsque le sieur Colardot est venu interrom 
pre mon bonheur an me secouant comme ur 
prunier et en me demandant des nouvelles du 
Panama t... Est-ce que j'en ai, moi, du Pana
ma ?.. Un si beau rave I Tétait p u encon 
bien réveillé quand j'ai cogné.. Le tribunal 
doit bien penser qu'un tailleur ne ferait ne 
volontairement de ces eoups-lA.,. C'est bo: 
pour nn savetier... C'est tout bonnement u: 
petit mouvement nerveux dont je n'ai pas et 

Ce petit mouvement nervenx coûte à Mi 
choswli vingt-cinq francs d'amende et eîn 
quant1: (runes de dommages-intérêts. 

U aUffiOH POPULAIRE 

VESTRAQUE 
par DEBUÎRE DV BUC 

Ai. - ÊÊ Majesté ha pins sa tête 

I. 

N v a -i-s cauleux épou vain tés. 
Qeast i vont cantar d'vanl I' biau sèque. 

in coniio' un qui va d' tous les côtés, 
1' cant'rot in fac' d'un évoque. 

In intendant eh in que j' vas raconter. 
Vous allez m' dir' ; bien sur que ch est un 

[braque; 
Pourtant, inesgîns, n'faut pointvous étonner, 
Si ch' garclion-la est fin hars' pooi canter, 

hWi ;"Vf " outre ches Vestraque {•) (DIS) 

n. 
ait-aï* J n vodrot s'faire prier; 
)imnd on li a r'paseé la balle, 
il' Kuito i' s' met in plach' pour roucouler 

f Iiicbm jm|mlaire "l'un ourrier adroit, habîlt 
uns «• métal; it'un homme wusitut d'une in;tii IITI: 
!Ww, eatin, de toult iiersoaae témoignant dt 
..r,!. i seaBUs, on dit : /' sait à" quoi, ita ouvré 
Ue; Vvstraquc Traduction : C'est un homme qui 
nDiiait son affaire, il » travaillé dans une bonne 
un"«. il a fait ses preuves Quant à l'origine du 
ii'lon. elle ne date pas de loin : Un soir, dan» un 
'fitmtfiet. oa •emblait douter 4afSSfjsSMai **•« 
uviïi i iîltier, qui m: crut point pouvoir présenter 
u ru< illeur i'> ilih^al quu de deciarur qu'il avait 
Bvrt ch« Veslraque. 
CftWm* ce lirave homme, nn peu emu. avait 

rare l iiiti'iitiim des personnes présentes, le mot 
il n-pétc et il est devenu on dicton populaire. 

Alors, faut vfr eemme t* rimplit s** Implol ; 
Toat le mond' fait 1' mort, et cha n'est poio' 

leun' craque 
S i vous raconf du flamind, du patoi. 

Autour d« lien dît; Ch' I bonisse f sait a" qum, 
Car U a »uort cksi Vettrmqm. 

III. 

On peut dir' que eh' gare lion est fin ! 
Personne n sarot liin rinde. 

Et j ' parieros même qu'A ch' fameux Mengin, 
Dina, i" peut li in r'vinde. 

An Cj/j/n'-Volant, à Louche, au Cavernian, 
Dins I' rue de ta Barr' tout comme dins Y ru* 

[d's bUaquee, 
Comme chacun sait tout l'argint qui vaut, 
Sitét qui' passe on li tir' sin capiau, 

Cas U a outré cl\ex Veslraaw 

IV. 

On parle souvint des manoqueux, 
- Ches paroissienn' in r'nom dins Lille; 

I' peut bien 1' dir' sans été avantageux, 
Qu'i peut attaquer 1' pu' habile, 

Car U a tait les ouvrach's les pus biaax. 
On peut les vir au milan de s' baraque; 
I' s'y conaot à tous les affutîaux : * 
Piodul', étuis. Quuingbiens pou' l's ojeaaa, 

Cor il a outré ches Vestraau* 

V. 

Près des MU s ch'est nu sut' tableau ; 
l's ont biau I' pincher on bien le morde, 

Aussi malin que I' pas malin ftchau, 
Ch' h 1 lier leu donn' du fil à rlorde. 

Liliqu' voiot li arracher les yeux, 
Eli' li a même allongé oun bieill' claque; 
Malgré tout cha, il a v'nu s'n amoureux. 
Cha nous prouv' bien qu'on est sûr d'été heu-

Quand on a outré che: V&straqut 

VI. 

Vous verreï, in buvant vo pinte, 
Tout chin qu' j'ai dit, ch'est bien f pur' vérité, 

Mais n' li faits point maingerd' pic bon d'avril. 
Car î' se r'vioge aussitôt qu'on l'attaque, 
Et pour réponde, il est fin et subtil ; 
Enfin, de oh' l'homme, on peut dir'qu'il a l'fil, 

Car U a outré ches Veslraque. g 

VH. 

Allez, s'il avot d' l'aimbiiion. 
l'n's'rut point geunéd'eun' honn' placbe; 

I* poiiol s' faire eun' sunerb' position ; 
Un jour, i' roul'rot équipachc. 

On 1' l'a d'tnandé pou' I' valet des fripiers, 
Oa 1' l'a d'mande pou" oanter au pestaque. 
Mais comme il a du (,'oùt pou' ha troupiers, 
I' va printe 1' canut dins îes pompiers, 

Car il « outré cite* Veslraque. 

N< 59 MOT CARRÉ SYLUBIQUE 

Quand on a commis mon premier, 
On le mange pour pénitence. 
Mon second, fruitée l'olivier 
En latin «ouvre la Provence. 
Sur mon trois on écartait 
Celui dans le sacré délire 
Pour sa foi couvrait le martyre f 
Le nos jours le tableau s'y plaît. 

n&enê&¥i®jîs 

* m MOTS EN LOSANGE 
Une consonne; le cocher 
S'y trouve logé par derrière. 
— Un doux équivalent la mère, 
Qne certes, sans beaucoup chercher 
On peut découvrir ; une ptatjtc, 
Source de magnifiques fleurs. 
— Itoptites de couleur changeante 
Du soleil aimant les ardours. 
— Un habitant de l'onde amure, 

D'un simple mouvement peut faire 
Chavirer l'embarcation 
Du pêcheur. — Avec ta franchise 
Verbe n'ayant aucun rapport 
— Un quadrupède — Dans Venise. 
On l'entrevoit de prime abord. 

Solutions jus te des derniers Problèmes 

N- 55. ENIGME. - CuilW al lourd»*,. 

Ont trouvt tetf «iliUiM: On! et Gtgèla 
d'Armentières ; Les frères Claisse à Beau. 
mis ; Roaine Daaolei! t La BaaaM ; M— Ma
riette Crombet ; 

N" 56 MOTS CARRÉS (par lettres) 

BRAS 
IUGR 
AGEN 
SENS 

Ont trouci cette solution: Maurice Deret i 
Lille; Cecel et Gegèle d'Anuanliarei; U a 
frères Claisse & Beauvais ; Rosine Desoleil 
aLaBassée; Zélie Mareequel; Louise Dufour; 
Une admiratrice de la Muse, i Lille ; i'anU 
Meunier, écolière, & St-Runiy-mal'B4ti ; 

N- 57 DEVINETTE 

mal-Bali; Une blondinette déaoiéo; 

JEU DE DAMES 

PROBLEME 22 

NOIRS (6 pions, une dama) 

dULA^Jiaf 

uaTa oTo • 

BLANCS (9 ptona) 
Les Blancs commencent et gagnent 

Solution du pr-ublèm* a* St. 

B. 43.38 - 13.8 - 37.32 - 38.3» - 47 41 
.41 - 1 9 . 1 3 - 2 0 . 1 5 - 15.2 

Solutions justes du Problème SO 
MM. G. L. a ArmenUères ; Cercle oom-
crcial de Tourcoing ; G. Baire, à Boulogne; 

Un Audomarois. 
Le Cercle du Damier du Nord nous prie 

d informer tes amateurs que les miiiii.nv ont 
! Mf-KO 

du Cercle Hôtel àe Russie, Placedos Rei^ii. 

Adresser les solntioiis et tout oe qui concerne 
le jeu de dames à M. Camille, ae " Progrès 
du Nord "|pour vendredi prochain. 

REfflANS 
VIE D'UN JOUEUR 

sus peur Henri Hs.as.rt 

a'U t'est bien cardé de [air • potai qu'il lest bien gai 
Oa parla d'un déficit de 

t sveit à peins tsrmisé as lec-
- s«eriait : 

«M s*act n comte, qu'il «tait 
les* aMsujÉ ae >au I Ah le gredia t 

ae faim eaas sa eslluk, ser-

s*ev«aoa.t dtraat cetu aaavra 

Bille femme, qu1 oubliait leur pré.e 

Ces bfnTei geoi cnmorirenl que, i 

n elle la gr: 

dont las joursaui avaient parlé « pl'ui 
prises depuis huit jours. « 

courage et se prépara 
Ttiilamment à supporter les terr.biei epreuïe* 
que l'ingrat lui préparait pour la un. 

Armée s Pari*, elle fut étonnée de as sentir 
encore solide sur set jambes et surtout de sa
voir nettement ce qu'elle rouisit. 

Elle se rendit en fiacre au Palais de Justice et 

Comme elle attendait sur la banquette où 
Amélie avait fait de si doaloure-jiei stations, 
elle vit «'avancer, du foud du couloir, 1' 
ordonnance du colonel de Germanv. 

Valentm était à peise mutable, telle
ment ls douleur l'avait courbé et vieilli. 

Soudain il t'arrête. 
Il vient d'apercevoir Mme Densay, 
La grand'mère A Psris I toute «eul« t à son 

désespérer tout a fait. 

A.Ions! dit-elle, 

Elle dei 

enfin à Amélie, a Albert, s Rose, 

nde der nouvelles d'uo chacun, 

— El Angèle T 
!t ne répond que par nn geale désespéré. 
— A quoi sert la poiice * s'écrie maman la 
ctoire. On aurait mieux fait du promettre une 
compen»! de dis mille francs « «lui qui re

trouverait m petite tine ! liait sans argent, on 
n'est plus bon à rien. Et le aère Derinoot, va-t-
I enfin août donner signe de vie î 

La pb/tionanijs ds Vslentia s'éelairctt as 

— MontieiiT Dermont, dît-it, arrivera demain 
su «près-deesaiD, ti le uaquebot n'a pat de re
gard. 

— Enfin I Et qu'est-ce qae tu venait faire 

. E le . 

à être... ntusraisonnable 
— Elle ae réussira a rien. Ta sait bien comme 

il ett entêté, ton maître. Il se laisserait mouru 
tout de bon plutôt que de revenir sur ce qu'il i 
dit. J'en fsit mon affaire. 

M. Detmstvt avait interrogé en hâte un pré 
venu pour recevoir la frtndmère. Il donna 
l'ordre qu'on l'iotraduisit immédiatement. 

attends là, dit Valentin h i 

'•inça an siège à li visiteuse. 

g.o que des vovagi 
ent n. 4'Eve i-1 -»p» 

Quel coup de mi 
x ftuèr? 

t h 
tout spm-ii 

l i 
décrochait. M; 

j'ai fsit mon temps. A quatre-vngt-qustre ans 
ttu peut bien s'en aller. Le peu de forces qui sue 
restent, je les garde pour mon petit-fils. Vous 
al oz «voir l'obligeance de me fairt conduire 
dans u cellule et de m'jfaireenvover une ta.se 
de bon bouillon bien chaud- 11 m obéira comme 
un enfant. H ne voudrait pas me faire mourir 
de chagrin avant lui t 

Ce parler pittoresque et impératif aurait fait 
tourire tout autre que M. Desmatvs. 

— Astejei-vous une minute, dit-il d'un ton 
pleio de bienveillance. Je vais faire le nécessaire 
au mieux de vas détirs, et je souhaite que vous 
vainquies l'obstination de votre petit-Bis, 

Il rédiges une note qu'il fit porter de suite au 
chef de la sûreté. 

Ce fonctionnaire accourut à son appel. 
M. hftmatvt le chargea de la conduire au

près de l'inculpé. 
Maman te Victoire suivit ton guide. Elle mon

trait une fermeté surhumaine. 
Valentin aurait bien voulu les accompagner, 

mais il était brouillé avec le chef ds la sûreté. 
A l'infirmerie du Depot, le fonctionnt 

> pièce où M trou

vaient déjà la comtesse et le 
le chagrin fallait peine à voir. 

Une des religieuses attachées nu 
l'infirmerie les assistait de sa preseï 

petit Albert, dont 

te» I 
- J e le bien 

) ls Victoire, Amélie 

: pourquoi je 
de temps. Je vils le 

nionner a'abord. Oh 1 ce ne sers pas long. 
S'adreesant a la neligieute : 
— Ma sœur, je suis la grand'mère du comte 

de Gerinnov, Avz la bonie de me (.réparer une 
tasse de bon boi 
bordeaux. C'ett poui 
suis nrète, Altendex 
m'entends, Albert, t 

ça. Pauvre mignon t Est-ce pos

ta rs. F* air. 
. Toutirs bien. Tu 

Il ne faut pai 

ible, mon Dieu I Panons, monsieur le chef de 
i sûreté. Ça presse, vovez-vouat 

Le fonctionnaire prit les devants, pendant 
ue la religieuse courait préparer li commande 

Mme I.Tnay marchait d'un pat ferme. 
Ils suivirent un long couloir sur ieqoel don-

aient les chambres affectées aux aliénés qu'on 
lent dans l'isolement avant leur envoi «ans an 

m. 
A ls dernière porte, ou deux agents se te

stent en permanence, le chef de la sûreté a'ar-
ftU. 

- C'est li, dit-il. 
— Entrons, hi-ell*. 
Ils exitrèrenL 

Sur uu étroit lit de fer, le comte de Germaoy 
lait étendu tout habille. 
Il tournait le dos à la porte. 
La grand'mère s'approcha de lui, pencha la 

oyaient 
tète au-dessus de li 

Sans les deux taches rouges qui 
tes uommeltes saillantes, on eut <i 

lit enno-mi du dernier sommeil. 

— Georges I lui dit «Ile tout bas, 
gw l 

Le désespéré rouvrit les yeux, 

quil 

de pardon I 
appel, il 7 avait tant d'amour, tant 

oïT dit-il d'une voix 

chéri. 

Grand'mère, c'ett 
faible. 

— Oni, c'ett mol, no 
Elle l'embrassa, con 

Alors, fit-il, ta sait tout ? . . . 
— Ne parlons sas de ça. Rodolphe 

Elle ne voyait pli 

-il, ti 

donné ; toa excellente fe 
pas, i 
HtlÎK t 

pas le tj 
- Eue l 

s'était 

pauvre foa 

s do r 
» d e r 

An même instant, la religieuse entra. 
Elis tenait en main ls plateau sur lequel t 

trouvait une tasse de bouillon et un petit verr 
de bordeaax avec deux biscuits. 

POCHAKDE...! 
~ ' J u i n MARY 
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NI KPT IMIHK 
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nérsl que tous frissonnèrent 
L'ssmonier demandait : 

prononcé cala, mais 
lit le sentimeatge-

'apitoyèreut. 

spectacle, «t Marigeea 
voyait tout, •> son eaoehemar. 

Pendant cette misais, ils forent, sâleacieax, 
presque svee religion... El e continuait de dor
mir et éeux fait, de «es lèvres sounsstes, sw-
tirsel les «orne et Ctasrs et de Louise... 

•ne revivait, «• ses. rêve, sa vie heureuse. 
Ct voilà pourquoi la prêtre avait soaphe qa'oa 

M aecortttt vie minute de pins de son boa-

i»m 
• « « eltt est éeenlée... raeurt est VSNM . . . 
Oa fatapslrst appâte le ssaio sur i'spaate de 

CsterleUa. 
Ole ouvre les vaux, il ae fait pas claie «mas 

as sestess , sas» matsrvsss •srtise par m fsf-
•nsa preùlt «*t BUM loeor Ut lares. " ^ 

et* «• *vs an vejMt W*a ea awaaae «t é'aa 
gssU eaesU et eeqaet «ils passa tes rnssas «sass 
a» eMiesew peer ea i t e i r t le «msareVs... 

- »Sasr|ssji T est-sfls ; qe« «as vean-esi t 
- V-sn ae«smi a est n*M4 par la Gssjr et 

aaesetioa... Voue rceoars M sjttsna H seaas 
têtsttHÊêfi i * m t 

— Il faut monrir T 
— Oui. 
— Du courage, mon enfant, dit le prêtre 

grands yeux 

de faiblir, mon père T. 
u avei reçu ma eeafet-
ux que personne, que je 

— Est-ce que j'ai l'i 
A plusieurs reprises, l 

. . Vous savss. a 

site ajouts, plot bas, avec «M gravité qui 
appa tous : 
Ma mort vt lire on grand crime qae les 
ne* se reprochèrent leagtsenae... J* par
te tous ceux qui m'est fait ds mal. . . 

vm «e retèrv aesmaat quasqsea aaianees pour 
lai aarsaeUrc de ee oevetir, deesr ne vatssststs 
se la prise* ct «e remeuce tas sseas qa'sa avait 
apportés. Quanti este «srt ia i a* rature. 

Le srasrt «VsaaaAa : 
- Ve«é- vsse mm «eraiere fais soasswfes-

— Csm iaetite, mea pii««>s««m mil ssate-
mcat ISUT Msstdittina.. 

Le prètr» ennaais—it te parote ae eaate tene 

^ 1 tettaset, «a pessrsat, «t lents» ses* sur te 
Mmt 
Les asstes «te > H M I I s'aaprass.tiuat «Tslte. 
O a t e h a . . . e a ha sas «ses «t sss ssatas . 

n tetesHt » sasj sAaos qae les** te disUace «te 
M eourrete «ai tes sertaetuit de ssanaer. 

Lsthru «estas* stea «terrten te «tes, « te 

hauteur des biceps, pour obliger Charlotte h ae 
tenir droits et A effacer tes épaules 

Puis l'aide prit ses ciseaux et procéda a ls 

li fit tomber, ee quelques COUDS, la massa oa-
duitate eVeobeveuxeiinerBes, «t Charlotte dit 
doucement en les voyant se repesdre tutonr 
d'elle, vestig-s de ea beauté : 

— Voue tes aeanerex a mes filet t 
Pendant «e leeape-lk, l'eumônier priait, k ge-

Lat arepersiifs furent terminée. 
Charlotte s« leva; ls prêtre voulut la soute

nir, eTle s'y refusa. 
On lai pressa U A boire oa verre de vin par. 
— Merci, te n'ai pas soif.. .Et moi, dont vous 

te« pénétrait sssinteossrt par 
M lavssnss faaltTas jrmtta. 
Cétait raawe... Celait l*hear« de maarir. 
Et Msngsmsi, te-bse, eonvnteé dans son ea 

il'exMV 

T s perte s'envrit k « e u haUaate et te «ertsfe 

LS le couperet. 
Charlotte regarda celle chose sinistre. 
Elle ne baissa point les yeux. 
Le prêtre marchait devant elle A recalons, 

voalant loi épargner cette vos da tuppt.ee igno-

Ille ['écarts doucement : 

Ls foule, aux milliers «te re 
la cAndsmnèe, eut un sourd < 

de ls pitié, enfin 
psuvre femme, que l'on voyait «i belle, 

'|*»«.j' irésigné' " 

pour c 

featait posa? te ce la haine qva 
dernière fois T 

Oa l'amena devant la asseate.. 
Msrignta rapercet svseore. ptsapite .. le* 

Elle batcnla.,, coula sous le couperet 

t frémissement ds la foule. 
Et ce fut toat... 
Mange ta as vit plus ries, •'«•tendit phs 

steB.,. 
Avec « i eri tThorwesa?, 

veiller... 
% w lésa, •sieirtatri. âaécouaisssbte. tes 

yeux hagards, pareil k an fou, «t U clams d« 
toutes ses forces : 

— Au secourt 1 sa eeeoara 1 
Ls pluis tombait, fise, serrée, froide 
Sans savoir ce qu'il faisait, il se mit A des

cendre le petit chemin creux, essayant de eon-
nr, tombant «t M traînant. 

Ce fat sinsi tes habits déchires, les assise 
nuogiaotees, qu'il gagna U rouis d'Asny. 
• s i s là. de nouveau, il s'evaooait, aa pied da 

D M heore «e passa : Il aa «tesnMlt pas signe 

Dsaate suit, venant d'Asay etgspaat Pont-
de-Bnsn, aa aataaditte rnalemaat d une voiture 
attelée de deux ehevsnx. 

Lee cheveux «e cabrèrent devant la corps de 
Marigese, rerasèrent d'aller sens teia stle ce-
chsr d'an eeasd aux armes de encate de Thiet-
Isy descendit très leetement pour «e rendre 

l a sterne teensa, ht pertsere «'«arirast «i le 
omis datasadait : 
- Oa* s-t-il, M M T 
- O h ' r i s a , monsieur te comte, - aa hoi 

qal dort... tes ehevaai ont pris peur... d«ne 
ces sersps r— pâJLstStMatiWt. 
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